
              CTPA DU 25 JANVIER 2011 
 
 

Répartition des 182 postes supprimés : 
 

Enseignement -145,5  

Enseignants en dehors des classes -16,5 Enseignants ayant des activités d’animation, 
de formation, ou étant ARA 

Remplacement -20  

 
Evolution des effectifs dans l’académie : 

 
Effectifs 

2010 

Prévisions 
effectifs 

2011 

Ecart 
Effectif 

Postes 
d’enseignants 

Postes supprimés 
à la rentrée 2011 

Collèges avec UPI 46021 46543 + 522 3093,5 -60 

Lycées généraux et 
technologiques 

18554 18642 + 88 
2005 -43 

CPGE, BTS 4648 4701 + 53 

 
Si la majorité des suppressions de postes se fait dans les collèges (-1,9%) alors que les effectifs augmentent (+1,1%), 
les lycées ne sont pas pour autant épargnés avec une augmentation de 1,9% des effectifs, et une perte de 2,1% des 
postes enseignants, en grande partie liée à la réforme des lycées. 

 
 

Evolution des effectifs par départements dans les collèges  

et variation de la dotation horaire : 
 

 Effectifs 
rentrée 
2010 

Prévisions 
Effectifs 
2011  

Dotation 
2010 

Dotation 
2011 

Variation 
effectifs 
élèves 

Variation  
dotation en 
h 

ALLIER 12833 12990 16604,5 16492 + 157 -112,5 

CANTAL 4607 4600 6313,5 6142 - 7 -171,5 

HAUTE-
LOIRE 

6485 6672 8522,5 8536 + 187 + 13,5 

PUY DE 
DÔME 

22096 22281 28302,5 27493 + 185 -809,5 

TOTAL   6672 58663 522 -1080 

 
Le Puy de Dôme supporte la majorité des suppressions de postes dans les collèges alors que les effectifs augmentent. 
 

Les interventions du SNES concernant les lycées : 
Le Rectorat a prévu (comme pour les 2ndes) 35 élèves par classe pour le tronc commun quelles que soient les séries 
(regroupements ES-L ou S-ES), ce qui conduit mécaniquement à des disparitions de divisions et, comme nous l’avons 
souligné, défavorise fortement les « petits » lycées. 
 

-  Lycée de Mauriac : Refus de 3 1ères, car le rectorat considère qu’il y a un taux de passage apparent des 
2ndes en 1ères de l‘ordre de 60% et donc que les effectifs prévus correspondent à 2  1ères. 
 

- Lycée Simone Weil au Puy : Refus d’ouvrir une 1ère ST2S de plus , du fait de faibles débouchés post-bac. Refus 
d’ouvrir un BTS SP3S. Sur le PUY, le rectorat réfléchit à un « rééquilibrage » de l’offre de BTS entre le public et 



le privé, c’est à dire en fermant 1 ou 2 BTS dans le privé qui ont le même nombre d’élèves pour 4 BTS (2 dans 
le public). 
 

- Lycée Ch. Et a. Dupuy au Puy : La section de BTS Assistant Manager est fermée, les autres BTS ne sont pas 
menacés pour la rentrée prochaine. 
 
De manière générale, le rectorat veut éviter de maintenir des sections de BTS avec des effectifs inférieurs à 

15 pour la rentrée 2012. Pour l’inscription en BTS, il a été confirmé la possibilité de faire du 

« surbooking »de 20% de 1
er

 vœux pour les inscriptions et que le rectorat accepterait l’ouverture d’une 

deuxième demi-division au delà de 20 inscrits. 

 
- Lycée Monistrol sur Loire : Le recteur refuse d’ouvrir une 2nde supplémentaire sans avoir l’engagement du 

Conseil Régional d’agrandir le lycée, alors que 40 élèves ont été refusés en 2nde à cette rentrée et 90 de plus 
sont attendus pour la rentrée 2011. De son côté, le Conseil Régional affirme attendre le feu vert du rectorat 
pour un agrandissement. Qui dit vrai ? 
 

- Lycée  Jean Zay à Thiers : La section de BTS ERO 1ère année, initialement fermée est finalement regroupée 
avec les BTS MAI pour une expérimentation (qui préparera éventuellement la « rénovation » des BTS). 
 

- Lycée Lafayette à Clermont : Refus d’ouvrir une 1ere STL dans le lycée. Les BTS ne sont pas menacés pour 
cette année.  
 
Le rectorat réfléchit à ouvrir plus de 1

ère
 STL sans avoir tranché dans quel type de lycée (général ou 

technologique industriel ou tertiaire) il les ouvrirait ainsi qu’un développement de l’EDE biotechno. 

 
- Lycée Sidoine Apollinaire à Clermont : Refus d’ouvrir une 1ère STL car, selon le rectorat, la demande  des 

élèves « n’est pas très forte ». refus pour la 1ère ST2S. Le rectorat considère qu’il ne calibre pas les EDE mais 
que cela n’implique pas que les 1ères soient ouvertes en fonction du nombre d’élèves dans les EDE. 
 
 

La FSU considère la situation comme très grave et t rès inquiétante pour le Service Public 
d’Education, les élèves et les personnels. Ce sont des choix complètement opposés à nos ambitions 
d’une meilleure Ecole Publique favorisant la réussi te de tous les élèves.  

Pour la FSU, ces choix politiques et budgétaires co nsistent en une véritable entreprise de 
destruction du Service Public d’Education. 

Aussi, la FSU appelle tous ceux qui sont attachés à  une école de la réussite pour tous à se mobiliser 
pour créer un mouvement large et unitaire capable d e peser sur les choix gouvernementaux en 
matière de budget, de conception de nos métiers, de  recrutements et de politique éducative.  La FSU 
appelle à participer massivement à la journée de gr ève et de manifestation du 10 février et à la 
manifestation nationale du 19 mars. 

 


